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EN ÉTAT DE MISSION, AUJOURD’HUI ET DEMAIN! 
 
La mission viatorienne continue et ne cesse 
de solliciter notre engagement tant sur le sol 
canadien que dans les Fondations!  
 
 Chez nous, au Québec, les confrères 

Jean-Marc Pépin et Gilles Melançon ont 
accepté de s’engager au service des 
communautés chrétiennes de Berthierville, 
Saint-Ignace et l’Île Dupas. Un troisième, 
Étienne Leclair, se joint à eux pour faire de 
cette équipe pastorale une authentique  
communauté locale. Ainsi, la valeur de la 
communion, qui a été rappelée si 
fortement au Carrefour viatorien de mai 
dernier, sera réalisée à Berthierville. Je leur 
souhaite un ministère fructueux et heureux 
! 

 
La communauté viatorienne a 
maintenant un nouveau lieu pour réaliser 
la mission. Cette ouverture est d’autant 
plus importante qu’elle coïncide avec la 
décision du Conseil provincial de ne pas 
renouveler le bail de la communauté 
Base de Roc dans l’immeuble où elle vit 
présentement. Cette délicate décision est 
au moins équilibrée par l’ouverture de 
cette nouvelle communauté locale à 
Berthierville.  

 
 De retour de Vourles, le berceau de la 

communauté, le P. Jacques Houle prend 
la responsabilité du Service catéchétique 
viatorien. Mis sur pied en l’an 2000, ce 
Service a contribué à la formation de 
catéchètes laïcs dans des milieux aussi 
divers que la Gaspésie, la Montérégie et 
Montréal. Il a aussi installé sur la Toile Web 
un site francophone, Catéchèse 

Ressources, consacré à l’éducation à la 
foi en Jésus Christ, avec un volet 
particulier sur la formation de catéchètes 
à www.catechese.viateurs.ca. J’exprime 
à Jacques les meilleurs vœux de succès 
dans cette responsabilité d’un Service 
dont l’importance a été soulignée au 
Carrefour viatorien. 

 
 Du côté des fondations, les Viateurs du 

Burkina Faso ont célébré, ce 7 octobre, le 
10e anniversaire de l’arrivée de l’équipe 
pionnière dans ce pays. Rendons grâce à 
Dieu pour l’enracinement et la croissance 
du charisme viatorien en terre burkinabé.  

 
 L’évolution des cinq fondations de notre 

province, la situation actuelle des Viateurs 
au Canada, le défi de la solidarité 
internationale sont autant d’aspects 
d’une conjoncture qui mérite partage, 
réflexion et concertation. C’est pourquoi, 
du 10 au 12 novembre prochain, à 
Montréal, les supérieurs et économes des 
fondations se réuniront avec le Conseil 
provincial.  

 
L’objectif premier de cette rencontre est 
l’identification de pistes d’action qui 
favoriseront la maturation des fondations 
dans des domaines aussi cruciaux que la 
formation, la mission et le développement 
de la communauté viatorienne, sans 
oublier la question capitale de 
l’autonomie financière. Cette rencontre 
aura donc un impact indéniable sur la 
réalisation de la mission dans les 
fondations. 
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Les membres du conseil provincial se joignent 
à moi pour vous souhaiter une Bonne Saint-
Viateur. Que le choix de Viateur, éducateur 
et catéchète, par Louis Querbes nous inspire 
toujours dans le service qui nous est confié. 
 
Claude Roy, csv 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
  
 

 
 

 
 

EN ABITIBI JOURNÉE MISSIONNAIRE DU 26 SEPTEMBRE 2009 
 
Ce fut une journée bien remplie d’activités diverses qui semblent bien avoir été appréciées par la 

quarantaine de participants. 
 
« Jésus, nous voici pour te servir, jusqu’au bout du 
monde. » Pour rendre cette invitation du Seigneur 
concrète, nous avons écouté, avec un intérêt soutenu, 
un missionnaire du Burkina Faso, le frère Valmont Parent, 
c.s.v., qui y œuvre depuis une dizaine d’années. 
 
 
 

 
 
L’affiche, présentant le thème du dimanche 
missionnaire mondial, a servi d’amorce pour 
un partage de réflexions sur la manière dont 
chacun(e) concrétise l’invitation du Seigneur 
à le servir, jusqu’au bout du monde. 
Chacun(e) a posé un geste symbolique, en 
allant accrocher un bout de cordage au filet 
de pêche que nous avons déposé au pied 
de l’affiche illustrant une barque et son filet. 
Était-ce le désir de partir au large? 
 
En après-midi, monsieur Ulrick Chérubin, maire 
d’Amos, a dévoilé pour notre plus grand 
intérêt, son parcours allant de son petit 
village de Jacmel au bord de la mer en Haïti, 
jusqu’à celui au bord de la rivière Harricana à 
Amos. Je crois que monsieur Chérubin a 
réalisé, à sa manière, l’invitation du Seigneur : 
« Jésus, me voici pour te servir, jusqu’au bout 
du monde. »  
 
Comme le Congrès eucharistique 2008 de 
Québec porte encore des fruits, le visuel, 
relatant le retour de l’Enfant prodigue, a 
permis aux personnes qui ont assisté à ce 

grand événement religieux de revoir, avec 
intérêt et même avec émotion, cette belle 
pièce théâtrale. Pour les moins chanceux qui 
n’ont pu se rendre à Québec, cette 
projection leur a fait vivre de beaux 
moments. Nous ne pouvions pas trouver plus 
belle préparation pour passer de la 
réconciliation à la table du Seigneur. 
 
Mgr Eugène Tremblay, lors de la célébration 
eucharistique, a rappelé que les premiers 
missionnaires canadiens qui ont accepté « de 
suivre Jésus, jusqu’au bout du monde » ont 
connu, pour certains, le martyre. Le grain, 
mort en terre canadienne, a donné 
beaucoup de fruits par la suite. 
 
Merci à l’équipe pour son travail et pour la 
belle réalisation de cette journée et, bien sûr 
aussi, aux gens qui ont fait le trajet jusqu’à La 
Source. 
 
 Jean-Maurice O’Leary, c.s.v. 

Resp. de la pastorale missionnaire 
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LE PÈRE JACQUES HOULE CITOYEN D’HONNEUR DE VOURLES 
 
Le 21 septembre dernier, en présence des 
maires Georgette Palleja de Vernaison, 
Claude Vial de Charly, Marc Cliet de Millery, 
de Gérard Allais ancien maire de Charly, du 
député Michel Terrot, du député et conseiller 
général Christophe Guilloteau et d’élus des 
divers conseils municipaux réunis à cet effet à 
Maison Forte, le maire de Vourles, Serge 
Fages, a rendu hommage au père Jacques 
Houle pour ses trois années de service au sein 

des quatre communes composant la paroisse 
Sainte-Blandine du Fleuve. 
 
À cette occasion, il a été fait citoyen 
d’honneur de la commune de Vourles. 
C’est la deuxième fois que la commune 
décerne ce titre à un étranger ayant vécu sur 
son territoire et s’y étant impliqué. Pour sa 
part le conseiller général a remis au père 
Houle la médaille départementale du Rhône.

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les saisons de Querbes 
 
 
 
 
 
 

   Confiance dans l‘épreuve 

 
L’époque qu’a traversée le P. Querbes a été marquée par de fortes turbulences. 
Les exemples ne manquent pas dans son œuvre des difficultés rencontrées. C’est 
de supporter, par exemple, la méfiance des pouvoirs ecclésiastiques à l’égard de 
son projet de fondation; c’est de rassurer un confrère hypernerveux, houspillé dans 
une nouvelle fondation par un curé irascible ; c’est de perdre les principaux 
bailleurs de fonds de son institut, ruinés lors du cataclysme de 1840; c’est 
arraisonner un confrère au comportement douteux recherché par la gendarmerie, 
etc. 

 
Plutôt que de paniquer, le P. Querbes considère les vents contraires, non pas 
comme des désastres, mais comme des épreuves, signes cachés de la volonté de 
Dieu. « Nos propres misères, écrit-il, nous montrent que nous n’avons à compter que 
sur la main de Dieu. Il nous a aidés jusqu’à présent : il ne nous manquera pas, nous 
savons que c’est son œuvre que nous faisons. Les hommes, sans s’en douter sont 
presque toujours les instruments de la Providence. » 
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 Bruno Hébert, Courrier Querbes, Hiver 2008, III, 2 

 

 
    Querbes et les catéchistes que nous 
sommes 
 

Notre Fondateur rassembla une association de catéchistes et la plaça sous le 
patronage de saint Viateur, à cause de son empressement au service de la liturgie 
et de son dévouement à l'éducation des autres dans la foi.  

 
« Le P. Querbes écrit : Le catéchiste ne doit négliger aucune occasion 
d’évangéliser Jésus Christ… C’est pourquoi il fonde une société de catéchistes : Il 
importe à tout prix de justifier le nom qui nous distingue dans l’Église. Y a-t-il dans le 
monde actuel une mission plus impérieuse que celle de l’évangélisation à laquelle 
nous renvoie notre titre de catéchistes, une évangélisation nouvelle, nouvelle dans 
son ardeur, dans ses méthodes, dans ses expressions ». 

  Léonard Audet, Circulaire no 4, 21 septembre 1992, p. 4. 
 

 
FAFOUINEUR DANS LES FEUILLES COLORÉES D’OCTOBRE 2009 
 
L’hommage à Louis Querbes, prononcé au sanctuaire en 
septembre dernier, en a réjoui plus d’un à la Maison de la Foi. 
Merci au père René Pageau pour cette délicatesse qui lui a 
fait choisir, comme entrée en matière, un extrait du Père 
Querbes. Cet extrait laisse présager de l’intérêt du fondateur 
pour la cause de la surdité. Un bon stimulant pour nos troupes 
qui reçoivent cela comme un encouragement : « …en 
marche! » écrit André Chouraqui pour traduire plus 
fidèlement l’expression hébraïque « Heureux » tirée des 
célèbres Béatitudes. 
 
« Voici déjà l’automne… les feuilles tourbillonnent », dit la 
chanson. Cela nous fait penser à la longue réflexion qui s’est 
amorcée dès septembre dernier lors de la rencontre du 
‘CORPS’ d’animation. Ça tourbillonne dans nos têtes car nous 
ambitionnons de « restructurer le cadre de notre mission » 
dans la perspective du renouveau ecclésial et pastoral, nous 
inspirant de la vision et du souffle de Vatican II. Un gros défi 
qui nous obligera à reconduire nos activités actuelles sans 
ajouter de neuf au calendrier prévu d’ici Noël. 
 
Gérard vient de toucher les 61 ans le 21 septembre dernier. 
Cela ne l’empêche pas de demeurer aussi productif et 
créateur de beauté. André et lui sont inscrits à des séances 
d’aquaforme au Centre Robillard lundi et mercredi de 10 h à 
11 h. Ce moment de trempette devrait suffire au « padre » 
pour garder un air de jeunesse. 

 
Marie-
Paule 

continue à trotter de la table 
au marché Jean-Talon. Elle 
prépare la soupe et les 
savoureux repas de toute la 
maisonnée.   
 
Théresa a retrouvé l’usage de 
son bras. La fracture ne 
paraît plus et elle est revenue 
à ses coquetteries. Elle n’a 
pas peur des défis puisqu’elle 
est représentante de la 
Maison de la Foi au CQDA 
(Conseil Québécois de la 
déficience auditive). 
 
Quant à Lise Joly, elle ira au 
baptême de sa petite-fille à 
Québec. La conjointe de son 
fils Jean-François, Annick, est 
originaire de cette région. 
C’est le P. Paul-Émile Brunet, 
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csv, qui présidera à ce baptême. Nos prières accompagnent 
ce jeune couple et leur « trésor ». 
 
Robert poursuit son va-et-vient entre le Centre 7400 et la 
résidence des Érables. C’est un homme affairé et très 
ponctuel. Depuis que nous le connaissons, il n’a cessé de 
répondre à ses engagements avec fidélité; cela l’honore, 
nous lui rendons hommage! Quel service il rend à la Maison 
de la Foi en adressant aux confrères et associés un petit mot 

plein de délicatesse pour leur 
anniversaire de naissance! 
Merci Robert, cela est 
apprécié grandement! 

 Dédé le Fouineur!  
 
 

 
 
ANIMATION LITURGIQUE À GASPÉ 

 
Les 2 et 3 octobre derniers, trois Viateurs ont apporté leur collaboration à l’animation de la 
dixième et dernière étape de formation liturgique à Gaspé. Yvon Rolland et Gaston 
Perreault ont offert un ressourcement sur les ADACE dans la soirée du vendredi, tandis que 
Robert Lachaine a coopéré à l’évaluation du projet étalé sur deux ans. Le tout s’est 
terminé par la remise des attestations par Mgr Jean Gagnon qui a présidé à l’Eucharistie 
d’envoi.  
 
VIATEURS CANADA 
 
Le 122e numéro de Viateurs Canada (octobre 2009) vient de sortir des presses. Une 
magnifique revue pleine de vie, bien aérée et très agréable à lire. Félicitations et 
remerciements au P. Jean Chaussé et à madame Pauline Tremblay pour l’excellent travail 
de mise en page. 
 
ANNÉE SACERDOTALE OU PRESBYTÉRALE? 
 
 
Partout dans le monde catholique, à l’exception du 
Québec, on parle de l’année sacerdotale lancée par 
Benoît XVI le 19 juin dernier. L’Exécutif de l’Assemblée 
des évêques catholiques du Québec (l’AECQ) préfère 
parler d’année presbytérale. Pourquoi cette différence 
dans la terminologie? Qu’en est-il au juste? 
 
Il semble qu’au Québec on ait voulu éviter l’ambiguïté 
possible avec le sacerdoce de l’Ancien Testament où 
l’on a affaire à une caste sacerdotale dotée de 
pouvoirs temporels et religieux. Notons que selon l’Épître 
aux Hébreux, le sacerdoce se concentre dans la 
personne du Christ, seul et unique prêtre de la Nouvelle 
Alliance. C’est dans ce sens que l’Église primitive a évité 
le mot sacerdoce pour désigner les ministres et les chefs 
des communautés chrétiennes et à privilégié des mots 
comme presbytres (prêtres) et épiscopes, en s’appuyant 
sur les épîtres à Timothée et à Tite. Dans la Nouvelle 
Alliance, c’est tout le peuple de Dieu qui est sacerdotal 
(cf. I P 2, 5-9 et Ap 1,6). C’est en s’appuyant sur cette 

tradition qu’on parle aujourd’hui du 
sacerdoce royal de tous les fidèles.  
 
Il faut attendre le troisième siècle 
pour voir apparaître le vocabulaire 
sacerdotal et l’idée d’un caractère 
sacerdotal qui rattache les prêtres à 
la catégorie du sacré (sacer en latin). 
Au quatrième siècle, quand le 
christianisme devient religion d’état, 
le ministère va se centrer davantage 
sur le culte : eucharistie et 
sacrements. Les prêtres font en 
quelque sorte partie d’une caste 
sacerdotale.  
 
Notons aussi que dans la 
communauté primitive, c’est la 
communauté chrétienne qui est 
prédominante : les presbytres et les 
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épiscopes sont au service du peuple de Dieu. La 
hiérarchie ecclésiastique obtient la primauté au 
moment où le christianisme devient religion d’état. Il 
faudra attendre Vatican II pour redonner au peuple de 
Dieu sa prééminence et replacer la hiérarchie au 
service de la communauté chrétienne. Il est alors 
intéressant de constater que les prêtres sont non 
seulement les ministres des sacrements (mystères 

sacrés), mais aussi les pasteurs de la 
famille chrétienne dont ils veillent à la 
croissance, les ministres de la Parole, 
« les membres de l’unique et même 
Corps du Christ dont la construction 
est confiée à tous » (PO 9).  
  

Léonard Audet, c.s.v. 
 

 
 
NOMINATIONS 
 
P. Claude Chouinard, supérieur de la Fondation du Pérou : une année d’études au Chili à compter 
du 9 mars 2010. Par ailleurs, son mandat de supérieur est prolongé de deux mois. 
 
F. Étienne Leclair : membre de la communauté locale de Berthierville. 
 
Madame Wanda Batko-Boulais : animatrice de la communauté Querbes, Rigaud, pour un 
mandat de 3 ans. 
 
Madame Sylvie Larivière Matin : animatrice de la communauté Papineau, Joliette, pour un 
mandat de 3 ans. 
 
Madame Céline Saint-Laurent : animatrice de la communauté DesTroisMaisons, Rimouski, pour un 
mandat de 3 ans. 
 
NOUVEAUX ASSOCIÉS AU JAPON 
 
Madame Clare Yuri Honda et monsieur Kanji Ogawa ont été admis à prononcer leur premier 
engagement comme associés des Clercs de Saint-Viateur. Nos félicitations et nos meilleurs vœux 
les accompagnent.  
 
 
 
LE CAMP OZANAM 
 
Récemment, un haut gradé de la communauté 
viatorienne me demandait : «Le Camp Ozanam, ça existe 
encore? » et il ajoutait « Es-tu allé au Camp cet été? » 
 
Soyez rassurés! Le Camp Ozanam se porte bien. Le rêve 
du P. Réal Pilon s’est matérialisé. Érigé en Corporation 
(1982) et dirigé par un Conseil d’administration élu par 
une assemblée générale, Ozanam vogue allègrement 
vers son 50e anniversaire (2012). Les temps sont difficiles, 
les dons des communautés religieuses et des particuliers 
moins élevés, la part des organismes sociaux et du 
gouvernement n’est jamais assurée. Ce qui est certain, 
été après été, c’est la générosité des bénévoles qui 



 7

affrontent l’avenir avec un esprit de foi inébranlable et qui 
font confiance en la divine providence. Une leçon du 
fondateur, le P. Réal Pilon! Sans oublier, bien sûr, le 
dynamisme et le leadership de la directrice, Mme Lise 
Desforges. N’a-t-elle pas reçu le grand prix de Centraide 
Laurentides pour l’administration du Camp Ozanam en 
2009?  
 
C’est quoi Ozanam? C’est 946 personnes qui ont 
fréquenté le Camp cet été. Ce n’est pas ça, Ozanam! 
C’est 626 enfants qui ont joué et ont profité de l’eau cet 
été. Sans oublier les petits déjeuners servis 5 jours par 
semaine. Ce n’est pas ça, Ozanam! Il y a eu la présence 
de 21 personnes handicapées (enfants et adultes). Cinq 
familles musulmanes de l’est de Montréal ont profité des 
commodités du camp et ont su s’adapter aux habitudes 
des autres familles. Mais, ce n’est pas encore ça, 
Ozanam! On ne parle pas des cours de cuisine, des 
bingos, des soupers communautaires parce que ce n’est 
pas ça le Camp Ozanam. 
 

Ozanam, c’est ce petit gars de 8 ans, ballotté d’une 
famille d’accueil à une autre, qui, présent à une 
célébration eucharistique, me demande : « Es-tu Jésus? » 
Et qui, pendant la semaine, rencontrant Mgr Ébacher, en 
visite, lui posera la question : « Es-tu Jésus, toi aussi? » Et au 
jour de départ, il s’accrochera, en pleurant, à la robe de 
Lise, en la suppliant de le garder avec elle… 
 
Ozanam, c’est aussi cette maman monoparentale, 
épuisée, solitaire, qui se fait une ou deux amies au 
Camp… 
 
Ozanam, c’est des… ça ne s’explique pas! Pour savoir ce 
qu’est Ozanam, il faut le vivre. Oui, le Camp Ozanam est 
bel et bien vivant! 

Jean-Pierre Alarie, c.s.v.  

 
REMERCIEMENTS AU SUPÉRIEUR GÉNÉRAL 
 
Depuis le 15 septembre dernier, le P. Mark 
Francis, supérieur général, accompagné du F. 
Pierre Berthelet, économe général, a sillonné les 
routes de la Province canadienne. Toutes les 
communautés locales ont été rencontrées et 
nos visiteurs ont pu échanger avec les Viateurs 
sur leur vécu, leur espérance et les défis qui 

s’imposent à ce moment-ci de notre histoire. La 
lettre circulaire qui suivra cette démarche nous 
offrira des éléments de discernement et des 
pistes de croissance qui nous aideront à mieux 
incarner la mission viatorienne qui nous est 
confiée. 
 

Le Prix Max-Greenspoon du 
bénévolat récompense publi-
quement l’apport exceptionnel 
d’une personne s’étant 
distinguée par la qualité de son 
implication bénévole et la 
pertinence de son action au 
bénéfice de son organisme. 
 
Cette année, le jury a décerné le 
Prix Max-Greenspoon du 
bénévolat à madame Lise 
Desforges, âme dirigeante du 
Camp Ozanam. 
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Au nom du Conseil provincial et de tous les 
Viateurs du Canada, je tiens à remercier le Père 
Mark Francis et le F. Pierre Berthelet pour leur 
présence et leur disponibilité. Puisse cette visite 

pastorale porter de nombreux fruits aujourd’hui 
et demain.  
 

Claude Roy, c.s.v. 
Supérieur provincial 

 
ÉVÉNEMENTS À VENIR 
 

 Chapitre provincial : le 23 octobre en soirée et le 24 octobre avant-midi, à la Maison 
provinciale, à 9 heures. Au programme, l’étude des États financiers. 

 
 La Saint-Viateur : le 24 octobre à 16 h 30 : eucharistie suivie du repas, au Centre 7400. 

 
 Rencontre des supérieurs et des économes des Fondations avec le Conseil provincial : 10-12 

novembre, à la Maison provinciale. 
 

 Rencontre des supérieurs locaux avec le Conseil provincial : 18 novembre 2009. 
 

 Ordination diaconale : Le F. Jean-Robert Simbert Brice, de la Fondation d’Haïti, a été admis à 
recevoir le diaconat. La cérémonie sera présidée par Mgr Serge Miot, archevêque de Port-au-
Prince, à la Villa Manrèse, le 31 octobre 2009. 

 
 
AU PROFIT DE L’ARCHE JOLIETTE 
 
Un souper au spaghetti aura lieu au Centre Bosco à Saint-Charles-Borromée, Joliette, le vendredi 
23 octobre 2009 à 18 heures, au prix de 25 $. 
 
À cette occasion, un chandail du CH signé par Carey Price sera tiré au sort. 
Prix du billet : 10 $ 
 
 
 
 
Faites parvenir votre chèque à Pierre Provost : 359, chemin de la feuillée, Saint-Charles-Borromée, J6E 
7Y8. Tél : 450-756-0626. Celui-ci vous retournera une copie de vos billets. Merci au nom des 
bénéficiaires de l’Arche. À noter que l’ouverture du deuxième Foyer aura lieu le 5 décembre 2009. 
 
 
ILS ONT VÉCU LEUR PÂQUE AVEC JÉSUS 
 
Le P. Jean-Paul Morel, csv, est décédé le 4 octobre 2009, à l’âge de 73 ans. 
 
Le F. Jean-Marie Forest, csv, est décédé le 7 octobre 2009, à l’âge de 88 ans. 


